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Actions dynamiques sur les constructions soudees

Dynamische Beanspruchungen bei geschweißten Stahl*
konstruktionen.

Dynamic Stresses on Welded Steel Structures.

A. Goelzer,
Directeur de hi Societe Secrom, Paris.

Cette contribution ä la discussion a pour but d'attirer l'attention sur une
difficulte qui, ä notre avis, se presente dans l'etude des actions dynamiques sur
les constructions soudees.

D'une maniere generale, l'effet des surcharges mobiles sur les ponts et
charpentes est de faire intervenir des efforts d'inertie. Ces efforts substituent
ä la resistance statique consideree habituellement en resistance des materiaux,
la resistance vive ou resilience.

On peut remarquer que la resilience dans les assemblages soudes bout ä bout
est toujours importante; eile est au moins egale ä 8 kgm par cm2. Pratiquement,
on obtient meme des chiffres superieurs qui sont de l'ordre de la resilience du
metal de base, environ 12 kgm/cm2.

Par consequent, ä ce point de vue il semble que la resilience moyenne d'une
construction soudee, compte tenu des assemblages, soit suffisamment elevee pour
que ces ouvrages aient une bonne tenue sous les surcharges mobiles susceptibles
de produire des effets de choc.

C'est ce que nous avons eu l'occasion de constater sur la pont tournant de
Brest. A la suite du renforcement de ce pont, M. Cavenel, Ingenieur en Chef
des Ponts & Chaussees, et M. Lecomte, Ingenieur des Ponts & Chaussees,
ont fait proceder ä des essais qui ont donjne des resultats tres satisfaisants. On
a constate une attenuation considerable des vibrations apres le renforcement.

Depuis un certain temps, on attache egalement une tres grande importance
aux essais de fatigue ou d'endurance. On sait que lorsqu'on soumet un sollide,
et en particulier de l'acier, ä des efforts repetes un grand nombre de fois, on
peut obtenir la rupture sans que la limite de resistance, ou meme la limite
elastique, ait jamais ete depassee. C'est evidemment lä un grave danger des
actions dynamiques et il est incontestable que la question merite d'etre examinee
de tres pres.

Nous pensons cependant qu'il ne faut pas exagerer dans ce sens, car la

plupart des constructions en charpente ne sont pas soumises ä des efforts repetes
du genre de ceux que l'on rencontre en mecanique par exemple.
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Une etude tres complete de la question faite en France par M. Duülleul,
Ingenieur du Genie Maritime, a montre que le manque de resistance ä la fatigue
dans les soudures provenait toujours des soufflures, c'est-ä-dire de la porosite
du metal.

II nous semble que dans l'etat actuel de la question, il est dangereux de

prendre pour critere une qualite des soudures qui depend en grande partie du
hasard. Nous croyons que la resilience est la qualite la plus interessante ä

considerer.

Neanmoins, quelque soit l'element preponderant, resilience ou fatigue, il existe

une preoccupation qui reste la meme, c'est celle de donner au cordon de soudure
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des formes bien etudiees qui n'augmentent pas considerablement les chances de

rupture. A ce sujet, comme 1 ont montre Messieurs Kommerell et Graf, la
consideration des lignes d'efforts principaux sous les effets statiques peut donner
des indications precieuses.

Les deux figures ci-contre (fig. 1 et 2) confirment cette these. Elles representent

l'image des lignes de forces pour une soudure transversale et une soudure
bout ä bout, image obtenue au moyen de la lumiere polarisee sur un modele

en celluloid de forme et de sollicitation identiques ä celles d'une piece soudee.

On voit tres nettement sur ces cliches qu'il y a interet ä troubler le moins possible
les trajectoires des lignes de forces. Dans le cas de la soudure bout ä bout, par
exemple, on constate qu'une surepaisseur peut etre nuisible et augmenter d'une
maniere sensible la valeur de la contrainte sur une des faces de la piece.
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